
Les manœuvres autocratiques de M. Hanotin ne musèleront pas les aspirations 
démocratiques à Saint-Denis 
 
Dans le cadre de la préparation des municipales 2026, le Comité NFP de Saint-Denis 
et le Collectif « On s’en mêle » (400 signataires d’un appel citoyen à constituer une 
liste unitaire réellement de gauche), avaient décidé d’organiser le 26 juin 2025, une 
réunion publique sur le thème centrale de la démocratie. A partir du constat que 
celle-ci est trop souvent bafouée tant au niveau national que local, nous avons 
souhaité débattre avec les habitantes et habitants des pratiques de « faire ensemble 
» dont nous avons besoin et de comment les faire vivre avant et après les élections. 
L’organisation de cette réunion a de fait illustré, l’urgence et l’actualité de cette 
question à Saint-Denis.  
En effet, depuis les débuts du NFP dionysien (juillet 2024), la mairie refuse de lui 
accorder la moindre salle de réunion ; c’est Sofia Boutrih, élue du groupe 
d’opposition Saint-Denis à gauche et du PCF participant au NFP, qui avait demandé 
et obtenu le préau de l’école Casarès, à La Plaine. Mais la municipalité a subitement 
retiré son autorisation. Mme Bontinck, maire adjointe, a répondu à Sofia Boutrih, qui 
dénonçait cette entrave au débat démocratique, avec beaucoup de virulence et une 
condescendance méprisante. Ses propos ont été d’une arrogance insultante vis-à-vis 
du NFP appelé « comité autoproclamé » : « les vrais organisateurs de la réunion se 
planquent et utilisent des logos ». Or Les membres du NFP et les signataires de 
l’appel « On s’en mêle » sont simplement des habitant.es encartés ou non qui 
combattent les pratiques de l’équipe municipale en place et souhaitent un 
changement d’orientation de la politique poursuivie ; ceci au bénéfice de tous les 
habitants dans leur diversité sociale et culturelle.  
A neuf mois des élections, les attaques méprisantes contre les personnes se 
répètent : il y a quelques semaines, c’est Bally Bagayoko (LFI) qui était visé par des 
propos insultants de M. Hanotin, ainsi que le conseiller d’opposition Bakary 
Soukouna (Seine Saint-Denis au cœur) auquel le micro a été coupé pendant son 
intervention au conseil municipal. Tandis que l’élu Yoan Salès de Pierrefitte était 
tancé sur sa tenue vestimentaire ! 
Les pratiques anti-démocratiques de l’actuelle municipalité ne nous empêcheront pas 
de poursuivre le débat avec les habitant.es de notre ville. C’est ce que nous avons 
fait jeudi 26 juin 2025 avec les 130 participants à notre initiative, dans un lieu privé 
que nous avons trouvé en dernière minute, après le refus de salle qui nous a été 
opposé. Nous sommes déterminés à construire dans l’unité, en respectant les 
différences et en renforçant les pratiques démocratiques, une alternative de rupture 
avec la politique menée localement par M. Hanotin et au niveau national par les 
gouvernements du président Macron. C’est pour cela que nous militons pour l’unité 
des organisations politiques et citoyen.nes, des habitant.es prêts à élaborer et mettre 
en œuvre cette alternative. 
M Hanotin a voulu, sans consultations des populations, faire de Saint-Denis, avec 
Pierrefitte, la première ville d’Ile de France après Paris ; en fera-t-il une ville sans 
respect de la démocratie ? Nous vous invitons à une conférence de presse pour faire 
le point sur cette situation particulière :  

Jeudi 3 juillet 2025 à 18 heures avant le Conseil Municipal 
Salle des élu.es d’opposition 


